Ma peinture

Comparé à l'énergique et productif cultivateur, je serais plutôt un lent jardinier.

Qui laisse la rumeur de la maison pour aller bêcher vigoureusement un petit carré de terre,

Puis ratisse,

Ensuite plante quelques fleurs, pour enfin revenir à la tiédeur de l’intérieur.

D’autres fois, s’échappe pour tailler un rosier, passe du temps

Et encore du temps, à être dans la pousse de ses salades

Ou des feuilles vert tendre de ses groseilliers. Puis, peut-être, regarde progresser la clématite.

Enfin, arrache deux herbes malvenues, avant de retourner à nouveau aux chamailleries des enfants,

Aux miaulements du chat qu’ils embêtent.

Un temps en mosaïque, en quelque sorte.

Mais le jardin le remplit, le jardin l'habite.
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